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DÉMONSTRATION DU THÉORÈME I (p. 122).

F A R M. LOUIS R O U X ,
Elève du Collège de Marseille.

Si deux triangles sont tels que les distances du centre da
cercle inscrit aux sommets homologues sont proportionnelles,
ces deux triangles sont semblables.

A, B , C étant les trois angles d'un triangle, on obtient,
entre les sinus de ces trois angles, la formule

2sin-Asin-Bsin-C — sin* - A—sin'-B—sin'- C — 1 = 0 .
2 2 2 2 2 2

Soient a, b, c, les distances respectives du centre du cercle
inscrit dans ce triangle, aux sommets A, B, C. r étant le
rayon de ce cercle, on a :

r = a s i n - A , r=&sin-B, r = csin]-C.
£l À À

Substituant dans la formule, les valeurs de ces sinus, on a
pour déterminer le rayon en fonction des distances données :

( 1 ) 2abcr>— (a2 b' - f ^ V -f- b V) r1— a%b*c% = 0

a\ b\ c' étant les trois distances homologues d'un autre
triangle dont r est le rayon du cercle inscrit, on aura pa-
reillement.

(2) Za'b'c'r'i — ia'b'* -f <i'Va -f b"c") r"— a"6'Vs = 0 .
Si ces distances sont proportionnelles, on aura par exemple :
a' — am, b' = bm , d =cm. Substituant, l'équation (2) de-
vient 2tffrcmV3—(^a+&V-f aV) w V f l ~ a J / ) W = 0 , ou

(3) 2abc - - — {a'b* + a%& -f& V) — — a*b*c> = 0.

Comparant (!) et (3), évidemment i^z^mr. On décomposera
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donc les deux triangles en triangles rectangles, semblables

deux à deux, et Ton en conclura la similitude de ces

triangles.


